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long de la côte antérieure. —15-lG mill

holosericea Schrottky.

—Tubercules centraux du scutellum plus saillants. Base de

l'abdomen plus large que dans toutes les autres espè-

ces. Corps entièrement noir, mat; ailes noirâtres, les

antérieures blanches dans leur dernier tiers. —lS-16

mill apicalis Ducke.

Une nouvelle Fourmi [Hym.] de Cuba

par le D"" F. Saxtschi.

Pseudomyrma Pazosi, n. sp. —v Long. : 3-4 mill. Jaune ambré,

abdomen noir. Dents et denticules des mandibules brun noirâtre.

(Parfois chez les petits exemplaires une étroite bande brunâtre sur le

2*^ article du pédicule.) Lisse avec uue fine ponctuation très espacée

sur la tête, plus dense en avant des yeux et le dessus du thorax mi-

croscopiquement réticulé, surtout en arrière. Mandibules faiblement

striées, luisantes. Abdomen très luisant. Quelques rares poils dressés

sur la tète, pubescence fine et courte sur les antennes et les pattes,

absentes ailleurs. Tête moyennement allongée, à peine un peu plus

large en avant, à côtés parallèles à peine convexes. Bord occipital droit.

Yeux grands comme la moitié des côtés de la tête et situés très en

avant comme chez flavidula S m. Trois ocelles distincts. Épistome

prolongé en lobe tronqué caréné, limité de chaque côté par une échan-

crure angulaire. Arêtes frontales parallèles à peine plus rapprochées

en arrière. Le scape n'atteint pas le milieu de la longueur de la tête.

Mandibules armées de deux dents apicales assez fortes suivis de 3 à

4 denticules indistincts. Thorax légèrement aplati, faiblement arqué

d'avant en arrière et peu impressionné entre ses segments. Pronolum

à peine plus long que large, plus large en avant, où il est subbordé

ainsi que sur les 2/3 antérieurs. Mésonotura commechez flnvidtda S m.

sur le même plan que Tépinolum. Celui-ci a sa face basale d'un tiers

plus longue que la face déclive : 1" nœud du pédicule comme chez

flavidula, mais un peu plus arrondi transversalement, légèrement plus

élevé et plus large en arrière ;
2^ nœud un peu plus court et plus glo-

buleux. Abdomen très étroit.

Ç Long. : 5 mill. Insertions alaires brunâtres, tête beaucoup plus

longue que l'ouvrière, le reste semblable.

San Antonio de los Banos. Cuba (D'' Pazos).
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Celte jolie espi''ce, assez voisine àc/lavidiila Sm., est très caractéris-

tique par la couleur tranchée de son abdomen. Trouvée sur des ar-

bustes dont elle habite probablement les tiges creuses commebeaucoup

d'autres Pseudomyrma.

Sur un moyen très simple d'entendre les sons de très petits Insectes

par le D'' F. Saxtschi.

Certains petits insectes produisent des sons si faibles que l'oreille

ne peut les percevoir sans recourir au microphone ou à d'autres appa-

reils, tous excellents pour les observations de laboratoire, mais mal-

heureusement encombrants dans les tournées d'exploration. Or on

peut facilement entendre les bruits de stridulations de très petites

fourmis [Monoinorium Salomonis, Tetranwrium caespitum) prises indi-

viduellement et non en paquets comme le veut l'appareil de M. C. J.\net

{Ann. Soc. eut. France [1893], p. lo9). Voici comment il faut procé-

der : à l'aide de fines pincettes en acier on saisit l'insecte par le thorax

sans trop le serrer et de façon à laisser libre le pédicule où se trouve

l'organe principal de stridulation (chez les fourmis) et on applique for-

tement l'autre extrémité mousse de la pincette contre le tragus de

l'oreille, de manière à lui faire clore le conduit auditif externe. Alors

l'oreille ne perçoit plus aucun brui du dehors sauf celui produit par

l'insecte qui s'agite à l'autre bout de la pince, celle-ci tenant lieu de

stéthoscope. On peut ainsi, en immobilisant les différentes parties de

l'insecte déterminer l'endroit où se trouve Torgane producteur du son.

C'est ce moyen qui m'a permis de le découvrir indépendamment chez

les myrmicines, au début de mes études sur les fourmis et avant de

connaître les travaux de C. Janet sur ces organes. Il va sans dire que

ce procédé peut être utilisé pour d'autres insectes à la condition que

l'appareil de stridulation ne soit pas entravé dans ses mouvements.

Certaines grandes fourmis produisent des stridulations perceptibles

sans aucun instrument, c'est surtout le cslS chez Messor arenarhis Fab.

dont la grande ouvrière se fait entendre à 13 et 20 centimètres de

l'oreille. L'ouvi-ière major du M. harbarus est aussi perceptible à o cen-

timètres. D'une façon générale l'intensité du son décroît en raison

directe de la taille de la fourmi.


